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Mesures cerealieres d'Ancien Regime :

la diversite vaudoise

Patrick-R. Monbaron

Fondes sur le demembrement du territoire et, consecutivement,
sur la substitution du domaine prive au domaine public, les principes
organiques de la feodalite portent en eux les conditions necessaires et
süffisantes aux cloisonnements regionaux et ä l'explosion des particu-
larismes. En effet, le schema de societe qu'ils definissent est adapte ä

la realite des seigneuries et des villes, toutes regies par un droit
coutumier garant de leur identite respective. La notion de diversite, si

etrangere au monde contemporain obnubile par son idee d'uniformite,
s'avere done bien dans l'ordre medieval des choses ; eile restera encore
tout ä fait commune sous l'Ancien Regime, malgre la restauration
progressive de l'autorite souveraine et la volonte de centralisation
quelle suppose.

En Pays de Vaud, la tradition, qui comme ailleurs a force de loi,
joue tardivement du particulier contre le general. Entre autres exem-
ples revelateurs, eile resiste, sur le plan economique, ä l'harmonisation
des poids et des mesures jusqu'en 18221. Mais, en l'espece, sa permanence

s'est revelee ä la fois opportune et fächeuse : eile a contribue ä

maintenir localement la cohesion sociale autour d'anciens usages, en
meme temps quelle a entrave les echanges commerciaux et quelle a

complexifie Paction administrative.
Ainsi, loin de mejuger la question metrologique et de sous-estimer

l'importance de ses incidences socio-economiques contradictoires, le

regime bernois compose bon gre mal gre avec elle durant plus de deux
siecles et demi, de 1536 ä 1798. Un accroc au respect de la coutume

1

Rapport sur les moyens d'introduire dans le Canton l'uniformite despoids et mesures.
Suivi de la loi adoptee par le Grand Conseil du Canton de Vaud, le 27 mai 1822,
Lausanne s.d.
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se produit pourtant en 1616 : la legislation aneantit soudain toute
disparite, en arretant que «les poids, mesures et aunes doivent etre
conformes ä ceux de la Ville de Berne»2. Cette tentative d'etalonnage
se solde par un echec aussi immediat que previsible ; en fait, eile
s'insinue assez maladroitement dans la politique de restructuration
economique que le pouvoir souverain poursuit de 1615 ä 1617 en
reaction musclee ä la basse conjoncture des trois decennies preceden-
tes. Au-delä de l'episode, l'intention est clairement affirmee; eile sera
desormais poursuivie, mais jamais concretised

Dans leur ensemble, les dictionnaires comme les monographies3
subordonnent les poids et mesures d'Ancien Regime aux criteres

scientifiques actuels. Iis s'acharnent de la sorte ä les definir avec

rigueur et ä les determiner avec precision. Si la demarche est louable,
rassurante meme, eile est surtout simplificatrice. En d'autres termes,
eile trahit l'esprit du temps, qui conjugue variete et variabilite, et pose
le probleme majeur de l'adequation entre la theorie et la pratique.

De telles reserves renvoient aux documents, et promptement!
Parmi eux, quelque 600 volumes de comptes baillivaux4 constituent la

source la plus riche en renseignements sur l'economie paysanne et sur
son evolution du XVIC au XVIIP siecle; ils livrent notamment nom-
bre d'informations sur les mesures cerealieres, dont l'interet tient, il va
sans dire, ä la predominance du secteur agricole.

La gestion des revenus et des depenses en epeautre (Dinkel), fro-
ment (Korft ou Grosskorn pour le ble poulard,), meteil6 (Mischelkorn),
seigle (Roggen) orge (Gersten), mecle d'hiver et de printemps7 (Winter-
/Sommer-Paschi), avoine (Haber), pois (Erbse) etfeves (Bohnen), impose

2 Loix et Statuts du Pays de Vaud, Berne 1616, p. 267.
3 Dictionnaire historique, geographique et statistique du Canton de Vaud publid par

D(avid) MartigNier et Aymon de Crousaz, Lausanne 1867 ; Dictionnaire historique,
geographique et statistique du Canton de Vaud publie sous les auspices de la Societe
vaudoise d'histoire et d'arch^ologie par Eugene Mottaz, Geneve 1982, 2 vol. +

index ; Encyclopedic illustrte du Pays de Vaud, vol. 3, LesArtisans de la Prosperite, Lausanne
1972 ; Anne-Marie Dubler, Masse und Gewichte im Staat Luzern und in der alten
Eidgenossenschaft, Luzern 1975 ; Hans Hofer, Von Geld, Gewicht und Mass im alten
Bern, Bern 1975 ; Robert Tuor, Mass und Gewicht im alten Bern, Bern 1976.

4ACV, serie Bp.
5 Le mot Korn peüt egalement designer le meteil, de meme que les cereales d'hiver

par opposition aux cereales de printemps alors rassemblees sous le terme Haber.
6MHange de froment et de seigle selon des proportions communement fixdes

ä 1/3 et 2/3.
7 Melange de pois les plus divers.
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aux baillis bernois de reelles jongleries. Elle les contraint en priorite ä

s'accommoder des systemes comptables vaudois et ä les adopter pour
leurs ecritures...

Alors que le muid (Miitt) de Berne se divise en 12 mesures (Masse),
celui du Pays de Vaud se decompose en 12 coupes (Köpfe) de chacune
2 bichets (Masse) ou 4 quarterons (Viertel, Vierlinge ou, ä nouveau,
Masse). La terminologie allemande suggere dejä que les unites de

mesure, assimilables au Mass de la ville souveraine, ne sont pas les

memes partout. Certaines regions comptent effectivement en demi-

coupes ou bichets (Aigle, Avenches, Romainmötier et Payerne),
d'autres — les plus nombreuses — en quarts de coupes ou quarterons
(Aubonne8, Bonmont8, Echallens, Grandson, Lausanne, Morges,
Moudon, Nyon, Oron8, Rougemont, Vevey et Yverdon). Dans le

premier cas, le muid comprend 24 bichets, parfois nommes quarterons

par abus de langue; dans le second cas, il renferme 48 quarterons9.
Quant au sac (Sack), paire10 (Paare) ou charge, il s'intercale entre le

muid et la coupe pour contenir ordinairement soit 8 bichets, soit
8 quarterons, extraordinairement 9 bichets ä Payerne et 12 quarterons
ä Moudon (cf. fig. 1 ä 7).

Ces modes de calcul en vingt-quatriemes et en quarante-huitiemes
de muid comportent toutefois des exceptions. A Aigle d'abord, oil
l'unite de mesure est un bichet de grande capacite (cf. fig. 21), les

operations sont, par commodite, effectuees en quarterons, c'est-a-dire
en demi-bichets (une base 48 artificielle!). A Payerne ensuite, deux

types de muids coexistent: Tun de 24 bichets pour les cereales d'hiver
(froment et seigle), Lautre de 26 bichets pour les cereales de printemps
(epeautre, orge et avoine). Cette distinction (cf. fig. 5) repond a des

precedes differents d'ensachage. L'utilisation de la raclette, le seul

instrument en principe admis ä partir de 161611, equilibre la repartition

du grain ä l'interieur du sac; en revanche, le recours au pilon ou
«pitton», officiellement proscrit, le comprime jusqu'ä gonfler le muid
de 2 mesures12. La encore, la caracteristique regionale s'erige en

8 Les baillis d'Aubonne, de Bonmont et d'Oron suivent respectivement les

systemes comptables de Morges, de Nyon et de Vevey.
s Le bichet se compose alors de 2 unites de mesures ; il correspond ä 2/48 de muid.
10 La paire est formee de 2 coupes de 4 quarterons ; eile dquivaut ä 8/48 de muid.
11 Loix et Statuts..., op. cit., p. 268. Le poids maximal de la raclette est, par la meme

occasion, fixe ä une livre.
12 ACV, Bp 139.
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contrainte pour le legislateur, qui, en l'occurrence, ne parviendra
jamais ä imposer une evaluation unifiee des cereales.

Par ailleurs, les quantites comptabilisees ne s'expriment pas seulement

en entiers, mais egalement en fractions (Brüche ou Teile), qui,
innombrables au XVP siecle, se muent en douziemes ou «douzains»

(1/12, puis 1/24, 1/36,...) au XVIIP siecle (cf. fig. 8 A ä 16 B, 26 et
27). Cette division methodique du bichet et du quarteron ob4it ä une
exigence bernoise purement interne ; eile se generalise dans la seconde

moitie du XVIIe siecle sans repercussions directes sur les habitudes
vaudoises en la matiere. Aussi l'abandon du «coppet»(l/6), de l'«emine»

(1/8), des Immi, Viertel et autres Vierlinge (1/4) d'emploi embarras-
sant13, participe-t-il ä un assainissement comptable dicte par la mai-
trise alors consommee du paysage economique.

Parallelement, la capacite des diverses unites de mesure est l'objet
d'examens plus minutieux que par le passe. Les tabelles d'equivalences
et les actes officiels de «confrontations» se multiplient14; un traite fort
complet est meme edite ä Payerne en 169815. Au fil des decennies, les

fluctuations des coefficients de conversion s'attenuent et, dans le

meilleur des cas, se stabilisent. C'est l'historiographie contemporaine
qui les fera disparaitre, en s'inspirant d'un precieux rapport cantonal
de 182316, cependant trop definitif pour s'appliquer ä tout l'Ancien
Regime (cf. flg. 17 A ä 21).

Une chose est sure, les autorites bernoises se sont achoppees aux
contenances variables des bichets et des quarterons et, ä force de

perseverance, elles sont parvenues ä circonscrire l'approximation
regnante dans des limites acceptables pour leur administration. Dans

cet esprit, les mesures traditionnellement combles d'avoine (1 1 et 1/3

environ), qui «ne montent pas aussi bien les unes que les autres», ne
franchissent pas le seuil de tolerance des ann^es 1650 (cf. fig. 13 A,
13 B et 19) : elles sont peu ä peu abandonnees des la fin du XVIC siecle

au profit des mesures rases (ge-!be[s]trichene Masse)...

13 Le Immi, souvent utilise comme traduction allemande de l'emine (1/8), vaut
proprement 1/4. Ä son cote, le Viertel ou Vierling recouvre ä la fois le quarteron et
le quart de bichet, l'unite et le quart de l'unit4 de mesure.

14 ACV, serie Bb.
15 Pierre Willommet, Traite de la grandeur des mesures, pots et quarterons, aunes,

pieds et livres, en usage dans le canton de Berne, etc., Payerne 1698.
16 Benjamin Valier, Rapport des nouveauxpoids et mesures du canton de Vaudavec

les anciens poids et mesures de ce canton et avec ceux d'autrespays, Lausanne 1823.
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Au reste, l'exploitation des comptabilites baillivales passe par
l'uniformisation grassiere des quantities cereaiieres en litres, puis en
hectolitres, et faute d'etudes plus fines sur le sujet, en reference unique
ä la capacite des unites de mesure fixee au XIXe si£cle. Cette expression
suffit au traitement statistique pour ^tablir des courbes et degager des

tendances globales; eile neglige pourtant une donnee essentielle ä

l'analyse comparative: le volume specifique des cereales. Moyennant
de prudentes manipulations du resultat, la transformation des hectolitres

en quintaux peut aisement s'operer sur la base des coefficients
actuels de densite, relativement proches de ceux duXVIIP siecle (cf. fig. 22
ä 25). La seule inconnue, et de taille, residera dans le taux d'humidit^;
elle confirmera, si besoin est, que tout diagnostic porte sur l'economie
d'Ancien Regime repose exclusivement sur des indices et des valeurs

approchees!
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Fig. 1. Double Mass de Berne, s.d., 27.71
(Musee d'histoire de Berne).



Fig. 2. Quarteron de Lausanne, 1762, 13.9 l
(Musee d'histoire de Berne).

71



Mütte Masse IMMI 1/8 1/16

1 12 48 96 192
1 4 8 16

1 2 4

1 2

Ville de Berne

Fig. 3. Systeme comptable bernois (base 12).

MUIDS SACS COUPES BICHETS

1 3 12 24
1 4 8

1 2

Bailliages d'Aigle, d'Avenches et de Romainmötier

Fig. 4. Systeme comptable vaudois (base 24).

MUIDS SACS COUPES BICHETS

cereales d'hiver
1 2 2/3 12 24

cereales de printemps
1 2 8/9 13 26

cereales d'hiver et de printemps
1 4 1/2 9

1 2

Bailliage de Payerne

Fig. 5. Systeme comptable vaudois (base 24, Variante).
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MUIDS SACS COUPES QUARTERONS

1 6 12 48
1 2 8

1 4

Bailliages d'Abonne, de Bonmont, de Chillon-Vevey,
d'Echallens, de Gessenay, de Grandson, de Lausanne,

de Morges, de Nyon, d'Oron et d'Yverdon

Fig. 6. Systeme comptable vaudois (base 48).

MUIDS SACS COUPES QUARTERONS

1 4 12 48
1 3 12

1 4

Bailliage de Moudon

Fig. 7. Systeme comptable vaudois (base 48, Variante).
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REVENU EN METEIL

Mütte Köpfe Masse

(muids) (coupes) (bichets)

11 — —
3 1 1

9 6 —
6 7 1

29 14 2

soit 30 3 —

Mass bichet
1 Mütt =12 Köpfe 24 Masse

Fig. 8 A. Transcription de la figure 8 B.
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Fig. 8 B. Comptabilite du bailliage de Romainmotier, 1654
(ACV, Bp 40/22).
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REVENU EN AVOINE

Mütte Köpfe Masse Vierlinge
(muids) (coupes) (bichets)(l/4 de bichet)

12 10 1 —
10 7 — —

4 6 — —12—1 —
3 3 — —

10 6 1/2 —
1 9 — 11/2

— 8 — —
2 — 11/2 —

— 8 1 —

54 63 5 1 1/2

soit 59_i i 1/2

Mass bichet 2 Vierlinge ou quarterons
1 Mütt =13 Köpfe 26 Masse =104 Vierlinge

Fig. 9 A. Transcription de la figure 9 B.
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Fig. 9 B. Comptabilite du gouvernement de Payerne, 1659
(ACV, Bp 38/21).
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REVENU EN FROMENT

Mütte Köpfe Masse Vierlinge
(muids)

q

(coupes)

A

(bichets) (quarterons)

y
5

3

K)

8

6 1 —
— — — 11/2
— 1 1 —
— 2 1 —

17 23 3 11/2

soit 19 — — 31/2

REVENU EN METEIL

Mütte Köpfe Masse Vierlinge
(muids) (coupes) (bichets) (quarterons)

7

2 10
1 9 1 —

10 19 1 —

soit 11 7 — 2

Mass - bichet 2 Vierlinge ou quarterons
1 Mütt 12 Köpfe 24 Masse 48 Vierlinge

Fig. 10 A. Transcription de la figure 10 B.
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Fig. 10 B. Comptabilite du bailliage d'Echallens, 1546
(ACV, Bp 30/2).
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REVENU EN FROMENT ET EN MfiTEIL

Mütte Köpfe Masse Teile/Immi
(muids) (coupes) (quarterons) (fractions)

1 3

— 6 1 —
— 5 — 4/8

— 3 — —
— 6 1 1/2

— 21 5 1

soit 1 10 2 —

REVENU EN AVOINE

Mütte Köpfe Masse Teile/Immi
(muids) (coupes) (quarterons) (fractions)

— 3 2 —
1 — 2 —

— 10
<

1 —

1

o
3 —

2 19 8 —

soit 3 9 — —

Mass quarteron 8 Immi ou emines
1 Mütt 12 Köpfe 48 Masse 384 Immi

Fig. IIA. Transcription de la figure IIB.
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Fig. 11 B. Comptabilite du bailliage d'Oron, 1670
(ACV, Bp 36/23).

81



REVENU EN AVOINE

Köpfe Masse Teile

(coupes) (quarterons) (fractions)

190 2/5
54 2 2/5
24 2 2/5
26 — —
13 1 3/5
40 — —
26 2 2/5
24 2 2/5

5 — —

402 9 13/5

soit 404 3 1/2 1/8

Mass quarteron 5 Teile
1 Kopf 4 Masse 20 Teile ou 32 Immi

Fig. 12 A. Transcription de la figure 12 B.
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Fig. 12 B. Comptabilite du gouvernement de Bonmont, 1629
(ACV, Bp 2816).



REVENU EN AVOINE

Köpfe Masse Teile
(coupes) (quarterons) (fractions) ras

190 — 2/3 —
23 1 1/3 —
38 — — —
18 — — 3

25 1 1/3 —
9 11/3—

305 3 5/3 3

soit 306 — — 4

Mass quarteron
2/3 quarteron comble 1 quarteron ras

1 Kopf 4 Masse =12 Teile

Fig. 13 A. Transcription de la figure 13 B.
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Fig. 13 B. Comptabilite du gouvernement de Bonmont, 1634
(ACV, Bp 28/6).
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REVENU EN AVOINE

Säcke Masse Drittel
(sacs) (quarterons) (tiers)

93 7 1/3
10 — —
16 5 1/3
19 2 2/3
16 — —
14 — —
10 — —
2 2 —
4 5 —

184 21 4/3

soit 186 6 1/3

Mass quarteron
1 Sack 8 Masse

Fig. 14 A. Transcription de la figure 14 B.
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Fig. 14 B. Comptabilite du gouvernement de Bonmont, 1657
(ACV, Bp 28/10).



REVENU TOTAL EN SEIGLE

Mütte Köpfe Masse Brüche
(muids) (coupes) (quarterons) (fractions)

105 2 2 4/12

transformes en

Säcke Masse Brüche
(sacs) (quarterons) (fractions)

420 10 4/12

Mass quarteron
1 Mütt 12 Köpfe 48 Masse 576 Brüche

1 Sack =12 Masse

Fig. 15 A. Transcription de la figure 15 B.
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Fig. 15 B. Comptabilite du bailliage de Moudon, 1756
(ACV, Bp 34/33).
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REVENU TOTAL EN CfiREALES D'HIVER

Mütte
(muids)

119

Köpfe Masse Viertel
(coupes) (bichets) (quarterons)

2/3

1/5

1/3

1/5

1/2
1/4

1/6
1/8

1/10

119

soit 119

3 13/15

3 13/15

1 8/15

2 8/15

2 17/120

17/120

Mass bichet 2 Viertel ou quarterons
1 Mütt =12 Köpfe 24 Masse 48 Viertel

Fig. 16A. Transcription de la figure 16 B.
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Fig. 16 B. Comptabilite du bailliage de Grandson, 1548
(ACV, Bp 31/2).

91



CONVERSION
DES MESURES D'ORBE EN MESURES DE LAUSANNE

REVENU EN FROMENT

mesures d'Orbe

Mütte
(muids)

5

Köpfe
(coupes)

2
o

Masse

(bichets)
1

3
y
6 —

8 17 1

soit 9

ou 227 quarterons

5 1

1 Miitt =12 Köpfe 24 Masse ou bichets

mesures de Lausanne

Mütte
(muids)

Köpfe Vierlinge
(coupes) (quarterons)

Total 6

- Oulens 1

10

9

3 1/2
2

5

soit 245.5 quarterons

1 1 1/2

1 Mütt =12 Köpfe 48 Vierlinge ou quarterons

227 quarterons d'Orbe
rapports

245-5 quarterons de Lausanne
de 1.08 et de 0.92

Fig. 17 A. Transcription de la figure 17 B.
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Fig. 17 B. Comptabilite du bailliage d'Echallens, 1561

(ACV, Bp 30/3).
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136 QUARTERONS DE FROMENT, MESURE DE COPPET :

quarterons quarterons
de Nyon de Nyon

1567 160 1659 154.50
1568 - 1602 156 1660 157.50
1603 - 1612 154 1661 - 1703 153.50
1618 - 1619 154.50 1704 - 1723 153.33
1620 - 1658 153.50 1724 - 1796 153.50

Fig. 18. Cens d'infeodation du droit de dime de Coppet:
conversion du quarteron de Coppet en celui de Nyon

(ACV, Bp 35 / 4 - 36).

bichets d'Orbe quarterons de Lausanne

froment avoine froment avoine

1560 18 R 14 C 20 R 21 R
1561 18 R 14 C 19 R 21 R
1562 18 R 14 C 20 R 21 R
1563 18 R 18 C 19 R 27 R
1564 24 R 24 C 26 R 36 R
1565 44 R 32 C 47 R 48 R
1566 44 R 32 C 48 R 48 R
1567 - 1568 42 R 32 R 46 R 34 R
1569 42 R 32 C 45 R 48 R

C : mesure comble; R mesure rase

Fig. 19. Revenu du droit de dime de Gollion :

conversion du bichet d'Orbe en quarteron de Lausanne

(ACV, Bp 30 / 3).
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16981 17962 18233

Aigle 132.50 133.33 132.41
Aubonne 103.62 103.55
Avenches 114.00 112.50 113.86
Berne 100.00 100.00 100.00
Bex 109.28 109.17
Chäteau-d'CEx 96.61 96.57

Coppet 140.40 140.32

Cossonay 89.69 89.58
Cudrefin 105.57 105.52
Grandson 74.48 75.00 74.48
La Sarraz 103.27 103.23
Lausanne 97.88 96.95 97.81

Lutry 97.88 97.81

Morges 117.18 117.09 117.08
Moudon 83.77 83.33 83.75

Nyon 122.63 122.92 122.61

Ollon 88.29 89.06
Orbe 101.80 101.68

Payerne 100.00 100.00 100.00
Rolle 112.51 112.30
Romainmötier 116.90 116.90 116.78

Vevey 124.26 125.00 124.27
Villeneuve 124.26 125.00 124.27
Yverdon 91.63 91.88 91.57

Fig. 20. Rapports entre les principales unites vaudoises de mesure

pour les grains (bichets ou quarterons) et celle de Berne (Mass 100).

1 Pierre Willommet, Tratte de la grandeur des mesures..., Payerne 1698.
2 Comptabilites baillivales, ACV, serie Bp.
3 B. Valier, Rapport des nouveaux poids et mesures du Canton de Vaud avec les

anciens poids et mesures de ce canton et ceux de divers pays, Lausanne 1823.
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Coppet

Aigle

Vevey

Villeneuve

Nyon

Champvent

Morges

Romainmötier

Avenches

Rolle

Bex

Cudrefin

Belmont

Les Clees

Aubonne

La Sarraz

Baulmes

Orbe

Payerne

Echallens

Lausanne

Lutry
Chäteau-d'Oex

Rougemont

Sainte-Croix

Yverdon

Cossonay

Ollon

Lucens

Moudon

Grandson

19.7

Fig. 21.

Capacite, exprimee en litres,
des principales unites de mesure vaudoises

pour les grains (quarterons ou bicbets)

a la fin de l'Ancien Regime.
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livres^ onces g kg / hl

Aigle 29 8 14426 77.6
Aubonne 23 1 11278 77.8
Berne 22 3 10850 77.5
Bex 24 5 11889 77.7
Cossonay 19 14 9719 77.1
Grandson 16 8 8069 77.6
Lausanne 21 11 10605 77A
La Sarraz 22 15 11216 77.9
Moudon 18 9 9077 77.6

Nyon 27 4 13325 77.5
Ollon 19 12 9658 77.3
Orbe 22 9 11033 77.2
Rolle 25 12225 77.9
Romainmötier 25 13 12622 77.0
Vevey 27 8 13448 77.3
Yverdon 20 6 9963 77.8

moyenne 77.5

Fig. 22. Poids du quarteron de froment en 1798
(ACV, H 265 /Z).

kg / hl rapports

froment 79.35 100

pois 75.00 95

meteil 74.78 94
sarrasin 73.00 92

seigle 72.50 91

orge 66.65 84

avoine 50.90 64

epeautre 40.00 50

Fig. 23. Poids de l'hectolitre de quelques cereales : moyennes 1979 -
1990 (Station federate de recherches agronomiques de Changins).

4 Livre «poids de marc» de 16 onces : 489 g.
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/ * /' I tt'
J- i 3- 1 > 1
VQj ^ w.

\fj. 1'M ^

vf z^ c
0.5,1, 1.5,2, 2.5,..., 10 (deux graphies pour le chiffre 9)

14, 54 et 94

: gfi \i
50, 100, 500, l'OOO

Fig. 26. Principales graphies des chiffres romains
dans les comptabilites bailliviales des XVI' et XVII' siecles.
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Fig. 27. Principales graphies des mesures vaudoises

dans les comptabilites bailliviales de 1536 ä 1796.
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